
Monseigneur, 

Chers amis de Sant’ Egidio, 

Chers Amis, 

Se renouveler chaque année n’est pas chose aisée à accomplir. Mais cela nous permet de nous 

transformer et d’évoluer dans un sens qui nous convient. Mais pour cela, cette démarche doit 

se faire complètement et entièrement. Chaque année doit être différente des autres sinon où 

serait l’évolution. C’est pour cela que cette année, le mot entier sera à l’honneur. 

Mais vous allez me demander pourquoi ce vocable-ci plutôt qu’un autre. Tout simplement, car 

le mot entier se dit en hébreu «chalem », qui se rapproche du terme «  chalom «  qui veut dire 

la paix, et aussi «  bonjour ». 

Que serait une paix sans un esprit entier, que serait un salut amical à son ami, s’il n’était pas 

entier. Imaginez-vous vous retrouver devant quelqu’un qui feint d’être sincère et qui derrière 

vous ne cesse de vous dénigrer ou de vous insulter, où se trouve l’intégrité. Elle est tout 

simplement balayée d’un revers de la main. 

C’est pour cela, que sans une certaine « entièreté », quel monde serait viable aujourd’hui ? Mais 

vous pourriez me rétorquer que nous sommes bien là aujourd’hui. Effectivement sinon, je ne 

serais pas là à converser avec vous cet après-midi, ou nous n’aurions pas marché ensemble. 

C’est que malgré tous les maux qui peuvent s’abattre sur nous, nous sommes là, avec notre 

intégrité, avec notre entièreté. Ce caractère commun à tous nous permet de franchir tous les 

obstacles que nous avons devant nous, nous permet aussi d’avancer et de grandir. 

Par ailleurs, il faut savoir aussi que si par exemple, une lettre quelconque dans le rouleau de la 

thora n’est pas entière ou ne peut pas être lu correctement, le rouleau ne peut plus être utilisé à 

la lecture. Le scribe doit lui redonner sa forme entière. On pourrait très bien se dire que ce n’est 

pas une lettre parmi toutes les autres qui va m’interdire de lire dans un rouleau. Tout le contraire, 

car sans cette lettre entière, c’est non seulement tout le rouleau qui s’en voit pénaliser mais aussi 

toutes les autres lettres car la famille des lettres composant la thora est une famille unie, entière. 

Il en va de même pour toutes les autres formes de parchemin que nous connaissons comme la 

mezouza, que nous mettons au linteau de notre porte, ou bien encore les tefilin, les phylactères, 

que nous mettons chaque matin pour faire la prière. Pour ce dernier, tout doit être entier. Non 

seulement les parchemins mais aussi le boitier qui va accueillir ces parchemins. Le boitier doit 

être cubique parfaitement.  

Tout nous ramène à ce terme fort qu’est le vocable entier. Je viens de citer des éléments 

constitutifs de la vie juive, mais dans la vie courante aussi, on a besoin d’être entier. Ne dit-on 

pas lorsque nous parlons de notre épouse, qu’elle est ma moitié, c’est que quelque part, tant que 

nous ne l’avons pas trouvée, nous ne sommes pas entiers, nous avons besoin de cette quête de 

notre moitié pour ne former plus qu’un. Quelle que soit la forme que revêt cette moitié, quel 

soit humaine ou même divine. Car D. lui-même propose à son peuple de vivre comme il le sent, 

et c’est à nous à faire cette démarche pour y arriver. Cette recherche de D… de son peuple et 

par son peuple, se retrouve dans le Cantique des Cantiques, où D. recherche sa bien-aimée pour 

vivre pleinement avec elle.  

Cette plénitude, cette entièreté se retrouve aussi à travers le nom du dernier mois de l’année 

juive. Ce nom c’est ELOUL, qui est expliqué aux personnes sous forme d’un acrostiche qui a 



comme initiale, les lettres qui composent le mot ELOUL. En effet, la première lettre est le 

ALEF qui l’initiale de ANI, je, moi. La deuxième est le LAMED, qui est l’initiale de LEDODI, 

mon bien-aimé ; la troisième est le VAV, initiale du mot VEDODI, et enfin la 4e, de nouveau 

un LAMED, initiale de LI, à moi. Ce qui forme la phrase suivante : « Je suis à ma bien-aimée 

et ma bien-aimée est à moi ». Il faut cette fusion des êtres pour une certaine entièreté. 

Enfin nous la retrouvons à travers la réunion de cet après-midi, avec toutes les religions 

ensemble, prêtes à avancer ensemble, entier et d’un seul bloc pour montrer au monde que nous 

pouvons avoir ce caractère entier avec nos différences. 

Puisse cette année qui s’ouvre devant nous, être la réalisation complète et entière du vœu de 

chacun. 

Je vous remercie et bonne année 2019 à tous.  

  


